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Si vous avez raté le premier épisode (De Venise jusqu’en Croatie), c’est ici…   

 

Le long de la côte Croate… 
 

Le 27.05.18, Deux nuits passées à côté du camping Valkanela sur corps mort 

gratuit dans une grande crique protégée par deux îles. Nous affectionnons les 

campings, car on peut souvent profiter des douches et WC gratuitement. 

L’accueil y est généralement bon.  

Visite d’un Dino parc. 

 

29.05.18. Passage dans la réserve naturelle Limsk (bras de mer sauvage) et deux nuits à l’ancre dans une 

petite crique au dessus de Rovinj. Magnifique plage et peu de passage. 

 

01.05.18. A l’ancre près du camping San Polo (Douches et toilettes accessibles). Découverte du slibovich 

(gniôle locale très attachante). Les hirondelles sont présentes aussi et virevoltent en gazouillant jusqu’à 

la nuit. 

 

02.05.18. Cap sur Pula passage près des îles dé Brijuni (magnifique réserve naturelle peuplée d’animaux 

sauvages). Trois nuits à l’ancre dans une crique à quelques km à l’ouest de Pula (10min en bus) afin de 

visiter cette belle ville très touristique. 

A l’entrée du port de Pula, première rencontre avec des dauphins. 

 

06.05.18. Nuit dans une petite crique au sud-est de Premantura, rencontre d’une course d’école d’enfants 

belges dont certains ont nagé jusqu’au bateau pour dire bonjour. 

 

07.05.18. Les dauphins nous accompagnent durant une quinzaine de minutes à la sortie de la baie et 

jouent près du bateau. Belle navigation avec un vent forcissant à 6 en fin de trajet qui nous oblige à 

prendre un ris. Arrivée dans une petite crique avec une vieille maison de pêcheur abandonnée. 

 

08.05.18. Très belle navigation sur un bras de mer à l’ouest de Brovinje, vent très changeant. Nuit sur un 

quai gratuit. Camping agréable. 

 

09.05.18. Navigation jusqu’à la crique de Sveta Marina, où nous avons dormi sur la digue du camping. 

Douche payante et petit magasin très très cher. 

 

10.05.18. Réveillés par la police maritime qui nous demande de vite déplacer le bateau…(move schnell!). 

Nous leur laissons la place mais ce n’était pas vraiment urgent et la courtoisie aurait put être de mise. 

Départ pour Cres avec les dauphins, qui ont à nouveau joué avec nous en embellissant une journée 

commencée crument. La traversée a duré 4 heures avant d’arriver dans le charmant village de Valun. La 

nuit coûte une quinzaine de francs. Nous étions amarrés devant les terrasses de bistrots, à une pendille. 

Nous y sommes restés deux jours. Rencontre avec des autrichiens très sympathiques et leur chienne 

« tchipie » qui est une vraie acrobate. 

 

12.05.18. Départ pour Cres. Bien accueillis par le garde port, il nous propose de nous amarrer 

gratuitement sur une petite digue à l’extérieur du port. Rencontre avec un suisse qui vit en camping-car 

dans la forêt. Toute la nuit, des jeunes mettent la musique à fond et picolent juste à côté du corsaire. 

Courte nuit..! 

 

 

http://www.corsaire.ch/toern/Bericht_Renand_2018_04_25_Fr.pdf
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13.05.18. Navigation avec des petits lasers, durant une bonne heure et au large, tirage de bourres avec 

un voilier autrichien qui s’est terminé par une beuverie sur leur bateau. Belle rencontre ! Au retour sur le 

corsaire, repositionnement de l’ancre, ivre, à trois heures du mat’ sous la pluie et l’orage, avec la petufle. 

Nous avons mouillé la deuxième ancre.  

 

14.05.18. Navigation jusqu’au petit port de Martiscica où nous nous amarrons sur une petite jetée sans 

eau ni électricité. Nous tentons de partir le lendemain mais la météo étant peu clémente, nous sommes 

obligés de rebrousser chemin avec un ris et grand voile seule car le vent force jusqu'à 7. Pics à 9 nœuds 

au retour en vent arrière. 

 

16.05.18. Nuit à Osor après avoir passé le pont amovible à contre courant! Le moteur donne son maximum 

et nous y arrivons; sous les acclamations des curieux qui regardaient le passage des bateaux. La nuit sur 

la digue nous a coûté 110 kunas …  

La ville est magnifique et riche en statues et vieux bâtiments. 

 

17.05.18. Bon vent, navigation agréable. Arrivés dans un petit port désert, nous voyons que s’est peu 

profond et la marée va encore descendre. Nous tentons l’expérience de l’échouage après moultes 

réflexions. Pari réussi car échouage sur les galets et en douceur car nous n’avons rien entendu. Le coin 

est calme et magnifique. Uvala Lucica. 

 

18.05.18. Traversée sur l’île d’Ilovic . Arrivés dans la ville du même nom. Nous amarrons sur une petite 

jetée sans eau ni électricité, pas de problème, nous sommes complètement autonomes avec nos panneaux 

solaires. Nous mangeons dans un petit bistrot familial et nous faisons la connaissance de la famille Masič, 

très sympathique. Belle soirée. 

 

19.05.18. Cap sur l’île de Premuda où nous nous amarrons près de la plage à une bouée gratuite. Nous 

montons découvrir la ville mais, surprise! Les maisons sont quasiment toutes abandonnées, rares sont les 

âmes qui vivent. Nous redescendons vers le bord de mer et savourons une bonne bière fraîche au Buffet 

du port de Premuda. La tenancière Mirjana et son époux Celestin sont super! Ils nous proposent de 

remplir nos jerricans et nous préparent un magnifique repas. Elle nous demande de lui faire une liste de 

chanteurs français pour ses clients francophones, ce que nous faisons avec plaisirs. Une belle surprise et 

une belle rencontre! 

 

20.05.18. Longue navigation de 8 heures qui se termine par de fortes rafales. La baie de mouillage est 

déjà bien occupée: une dizaine de voiliers y sont à l’ancre. Nous nous frayons précautionneusement un 

chemin et trouvons une petite place. Vrulje est un village peu habité et les quelques personnes que nous 

croisons sont peu sympathiques. Nous décidons de filer vite fait le lendemain matin. 

 

21.05.18. Départ de Vrulje et cap sur Zadar. Après une interminable navigation de 8 heures nous arrivons 

sous spi à Zadar et l’on s’amarre sur une petite jetée à côté de la marina. Spot de pêche des charmantes 

grands-mères de Zadar, le bateau est sous bonne garde! Nous partons découvrir la ville et y passons 

deux nuits. Les vagues des gros catamarans secouent le bateau avec violence jusqu’à arracher une partie 

des listons contre la digne malgré les 7 par-battages et un amarrage ad ‘hoc. Plus de peur que de mal, 

nous repartons vite fait. 

 

23.05.18. Nous partons sur la grande baie Uglijain. Petite navigation vers cette crique située entre les 

deux îles de uglijan et pasman. Joli, un amarrage gratuit à la bouée. Moins chanceux, d’autres bateaux à 

l’ancre ont eu des amandes.  
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24.05.18. Passage sous le pont avec un fort courant contraire. Grande navigation jusqu’aux îles Kornati où 

nous avons pu nous mettre à une pendille privée. Le village s’appelle Kravlachica et nous sommes devant 

une petite maison que retapaient des gens super chouettes. Petite marche sur cette île rocailleuse, 

merveilleuse vue sur quelques îles embrumées, puis nous rentrons au bateau. Là, la dame de la petite 

maison nous parle en croate, nous ne comprenons rien, qu’importe, elle nous donne une demi-douzaine de 

choppes de bières vides… sympa mais volumineux pour notre petit corsaire. Le geste nous touche, nous 

les acceptons volontiers. Finalement nous n’embarquerons que les deux plus petites. Pour les remercier 

nous leur offrons notre dernière relique emportée de Suisse, un petit bocal de cerises au kirch; ça fait 

plaisir de pouvoir donner aussi. 

 

25.05 .18. Petite navigation avec un arrêt dans un petit bistrot complètement perdu. Nous sommes 

d’abord accueillis par un coq et un chien puis le patron. Il nous prépare une bonne salade et les meilleures 

patates à l’eau que nous n’ayons jamais mangées. Repus, nous repartons profitants de la sieste du coq. 

Direction Velasmokacica. Alors amarrés à une bouée, survient le premier contrôle de vignette du parc 

national. Evidemment nous n’en avions pas. Nous négocions le prix à 150kn à la place de 500 (25 au lieu de 

80.-). On paie. ils partent.  On se lèvera tôt le lendemain. 

Nous allons au bistrot « le piccolo » pour se réconforter un peu de cette histoire de sous! Le bistro est 

hyper cher mais aussi hyper bon. Olivier a pris un steak au poivre. Son morceau de viande baigne dans une 

généreuse sauce au poivre mijotée avec amour sur le feu de bois. Ici quand ça dure s’est bon signe! Sur 

les îles sauvages comme les Kornat, la cuisine est souvent faite au feu de bois car il y a très peu 

d’électricité solaire à disposition. Ici ils utilisent de l’eau de pluie précieusement stockée dans des 

citernes. C’est l’art de vivre au rythme de la nature. 

 

Le 26.05.18. Départ à 7 heures du matin. Dure dure, surtout qu’hier on n’a pas bu que de l’eau! On se 

relais à la barre et cuisons à tours de rôles sous un soleil de plomb. La journée avance, nous chantons 

accompagnés de l’accordéon et un tube naît gentiment: les vieux pruneaux (pas terminer pour le moment). 

Nous arrivons en fin de journée dans la crique de Banovi. Quelques nageoires de dauphins apparaissent 

hors de l’eau, coucou…. Les bouées sont payantes mais les gars responsables de l’encaissement sont sous 

le charme du corsaire et nous laissent dormir ici gratuitement. Nous gonflons la petufle pour aller boire 

une bière. Par un bon de travers nous avons l’idée d’y aller en petufle et parapluie. La petufle se 

transforme alors en bateau à voile; le parapluie comme voile et la porte du corsaire comme dérive. En 

moins de deux on est sur la terrasse. Un couple nous félicite pour notre merveilleuse embarcation et 

nous montre les photos qu’il a pris. 

 

 27.05.18. Départ pour Split… Longue navigation… Nous arrivons enfin à Split. On apprend à la marina que 

nous devons avoir une vignette pour naviguer en eaux Croates ainsi qu’une attestation de paiement de la 

taxe touristique… on flippe…. On ne savait pas! Bon, on va à la capitainerie sans traîner et expliquons au 

garde côtes ce qui nous arrive. Un type sympa, un peu sévère au départ qui nous fait gentiment la morale 

mais ne nous fait payer que 300kn au lieu d’un prix normalement beaucoup plus élevé. Dorénavant nous 

ferons gaffe à ce genre de papiers pour la suite du voyage. Nous retournons à la marina de Split pour 

deux jours, pas d’autre choix. 140 CHF c’est beaucoup mais en compensation la ville est magnifique.  

 

29.05.18. Uvala Stipanska, petite crique magnifique avec une immense maison de pierres abandonnée. 

C’est à l’ouest de l’île de brač. Amarrage sur deux ancres pour diminuer l’évitement. L’endroit est calme, 

beau et gratuit. 
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 30.05.18. Traversée longue, vers l’île de Hvar. Ile magnifique par ses reliefs rocailleux et ses forêts 

denses. Arrivée dans une très jolie crique et très sauvage à part 2 bistrots. Des pendilles sont fixées 

sur la roche pour éviter les ancrages hasardeux. Nous sommes alors accueillis sur le ponton des annexes, 

gratuitement, avec gentillesse et sans obligation de consommer. Consommer, nous l’avons quand même 

fait. Konoba Mareta est un lieu respectueux de l’environnement où la cuisine est faite au feu de bois et 

les légumes reste au frais dans l’eau de la mer, balancés par les vagues. Le patron est incroyable! 

 

31.05.18 Quatre heures de navigation sous spi. Une traversée parfaite. Nous nous ancrons à Scedro, 

petite crique étroite et sauvage. Nous mettons une ancre et deux amarres à terre. Une attaque de 

moustiques et nous nous cloîtrons dans le corsaire pour une nuit tranquille et réparatrice. 

 

01.06.18. Nous arrivons près d’une petite ville aux contours médiévaux. Korčula. On nous propose une 

pendille abandonnée sur un petit quai à 10 Minutes du centre ville. C’est calme et assez joli malgré la 

déchetterie d’à côté. Nous décidons de rester une nuit puis de partir le lendemain. 

La douceur de la vie et aussi les concerts en terrasse nous enchantent. Nous n’y résistons pas et 

décidons de rester un deuxième jour… puis un troisième… Les gens d’ici ont le contact facile et des liens 

se créent vite. Nous avons rencontré un retraité breton qui a réalisé son rêve d’ouvrir une librairie 

polyglotte en Croatie. Personnage passionné de livres, nous écoutons avec joie une langue de Molière que 

nous n’avions plus entendue depuis longtemps. Quel plaisir! Nous repartons rassasiés de rencontres et 

aussi avec de quoi lire encore quelques semaines. Quelle belle ville que Korčula! 

 

Salutations et à la prochaine 

 

Aurelie Erb et Olivier Renand  

Juin 2018 
 
 


